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En ce mois de mai, la nature qui refleurit nous conduit à honorer la Vierge 

Marie, la Mère de Dieu, dans la prière du Rosaire. Le mot « rosaire » vient du 
mot « rose ». Lors de ses promenades dans les alentours de Saint-Maximin, le 
Père Lagrange aimait à cueillir quelques fleurs parfumées de Provence qu’il 
offrait en bouquet à la Vierge Marie. Dans son testament spirituel, il a révélé sa 
spiritualité : « Je suis fils de Marie ».  

 
Le 6 octobre 1879, au couvent de Saint-Maximin (Var), le Père Lagrange 

avait reçu l’habit dominicain des mains du prieur provincial le Père Hyacinthe 
Marie Cormier1, apôtre fervent du Rosaire, qui comparait la prière du Rosaire au 
parfum qui enivre toute l’existence du chrétien : « Semblable à l’arbre du Liban 
auquel on n’a point fait d’incision, j’ai rempli toute mon habitation d’un parfum 
délicieux. »2 C’est Marie dans son Rosaire qui nous parle ainsi. Mais pour 
comprendre l’application de cette figure, transportons-nous en Orient, sur la 
belle montagne du Liban si souvent citée, ou plutôt chantée par les Livres saints. 
Là vous trouvez certains arbres dont les branches, le feuillage et les fleurs ont la 
propriété de répandre une odeur délicieuse, non seulement dans leur voisinage 
immédiat, mais même à une certaine distance. Tout le jardin, toute 
l’atmosphère, l’arbre fût-il totalement caché, sont imprégnés de cette vapeur 
embaumée, dont les chastes parfums, en même temps qu’ils réjouissent l’odorat, 
sont des éléments de santé et de vie.  

Le Rosaire est figuré par cet arbre à parfum ; et ses émanations étendent 
leur bienfaisante influence à toute l’habitation, c’est-à-dire à toute la vie.3 

 
Ces deux hommes ont été fortement marqués l’un par l’autre. Le Père 

Cormier a été pendant de longues années, le supérieur du Père Lagrange qui  lui 
a toujours voué une obéissance loyale. De son côté, le Père Cormier n’a jamais 
caché son estime et son affection pour ce fils spirituel en saint Dominique. 

                                                
1 Bienheureux Hyacinthe Marie Cormier o. p. (1832-1916), béatifié par Jean-Paul II en 1994. Fêté dans la 
liturgie de l’Église le 21 mai. 
2 Office liturgique du Rosaire. 
3 CORMIER Hyacinthe Marie, Trois retraites progressives - Troisième retraite, Desclée de Brouwer, 1896, pp 
2 Office liturgique du Rosaire. 
3 CORMIER Hyacinthe Marie, Trois retraites progressives - Troisième retraite, Desclée de Brouwer, 1896, pp 
262-263. Société Saint-Augustin, Rome, via della Minerva, 47-52. 



Le pape Pie X disait souvent en parlant du Père Cormier : « Comme il est 
saint ! » Puisse la fréquentation de ces deux grandes figures de la foi et de la 
prédication nous partager le parfum de la sainteté ! 
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